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La fameuse montagne de glisse du parc Claude-Archambault est accessible dès maintenant. Je 
vous invite donc officiellement, à venir en profiter lors des heures d’ouverture du parc. Vous y dé-
couvrirez de nouveaux outils de glisses des plus amusants qui sauront ravir les petits et les grands!

Un gros merci à l’équipe du Club de quad les Randonneurs, particulièrement au talentueux chauf-
feur Eric Gervais ainsi qu’à Michel Henrichon pour votre aide dans la construction de la butte de 
glisse; de la part de tous les enfants de l’école Germain-Caron ainsi que de l´équipe de la munici-
palité de Saint-Didace.

Je profite de l’occasion, au 
nom de toute l’équipe mu-
nicipale, pour féliciter tous 
les élèves du village pour 
vos efforts soutenus depuis 
le début de l’année scolaire. 
En ces jours de la persévé-
rance scolaire, vous êtes de 
beaux exemples à suivre 
grâce à votre résilience et 
votre sens de l’adaptation. 
Ne lâchez pas et on en profi-
tera tous ensemble très     
bientôt!

Au plaisir de vous croiser au 
parc très bientôt!

Isabelle Marleau
Coordonnatrice en loisirs, 
vie communautaire et responsable du service parascolaire
Municipalité Saint-Didace
450 835-4184 poste 8207
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Mise à jour de la situation COVID-19 dans la Municipalité de 
Saint-Didace

Accès aux lieux publics

Les toilettes publiques du Chalet des Loisirs demeurent ouvertes tous les jours, ainsi 
que l’accès à la patinoire et à la butte de neige.

Le bureau municipal est ouvert, une personne à la fois, du lundi au jeudi de 8 h 30 à 12 h et de    
13 h 30 à 16 h.

La bibliothèque est ouverte tous les dimanches de 10 h à 12 h et les jeudis de 13 h à 16 h. Vous 
pouvez maintenant venir bouquiner.  

De plus, la santé publique nous permet de donner accès à un espace de travail aux personnes 
ayant un besoin urgent ou particulier d’utilisation d’internet dans les locaux de la bibliothèque.  
Il est donc possible de louer un espace de travail pour 25 $/bloc, soit de 9 à 12 h et de 13 h 30 à 
16 h 30 du lundi au vendredi (sauf le jeudi après-midi). 

Pour information et réservation, adressez-vous à info@saint-didace.com.

Pour toutes autres informations, vous pouvez aussi visiter le site internet de la Municipalité de 
Saint-Didace : 
https://saint-didace.com/2021/02/17/covid-19-municipalite-de-saint-didace/ 

L’équipe de la municipalité de Saint-Didace traite toutes vos demandes 450 835-4184
Bureau municipal : secretariat@saint-didace.com poste 8200
Service d’inspection : jhubert@mrcautray.qc.ca poste 2578
Service aux ainées et aux jeunes : imarleau@saint-didace.com poste 
8207
Bibliothèque : biblio@saint-didace.com poste 8205
Questions au conseil : info@saint-didace.ca poste 8203
Urgence sur le territoire : 450 750-2781 ou poste 8211
Inspecteur canin : 514 885-8221 ou poste 8210
Gestion des matières résiduelles : infogmr@mrcautray.qc.ca poste 
2547
Gestion des fosses septiques : infogmr@mrcautray.qc.ca poste 2545

Chantale Dufort
Directrice générale
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Paroisse St-David Communauté chrétienne St-Didace 

Lorsqu’il y aura ouverture des églises, nous reprendrons les messes annoncées 
pour le mois de mars.

Pour les lampes du sanctuaire : 
 

Pour la semaine du 7 mars : pour les intentions personnelles par Gilles Daviault
 Pour la semaine du 14 mars : pour les intentions personnelles par Laurent Nault
 Pour la semaine du 21 mars : pour Pierrette Gravel Paquin par sa sœur.
 Pour la semaine du 28 mars : pour les intentions personnelles par A. Louis Seize

N.B : Il y a un urgent besoin d’intentions pour les lampes du sanctuaire, car il en manquera
pour le mois prochain. Le prix pour une lampe du sanctuaire est de 10 $. Celle-ci brûle toute la 
semaine.
          
Depuis janvier, le prix des messes est de 20 $.

Pour informations : 
Carmen Deschênes
450 835-4897.

Consultez notre calendrier au www.
ciblefamillebrandon.com ou encore sur-
veillez notre page Facebook pour tout 
savoir sur les activités et services de 
l’organisme. N’hésitez pas à venir nous 
voir, nous sommes situés au 15, rue 
Monday à St-Gabriel ou si vous préférez, 
nous sommes au bout du fil si vous com-
posez le 450-835-9094 du lundi au ven-
dredi de 9h à 16h.
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Loisirs St-Didace

Il est vrai que les nombreuses restrictions occasionnées par la crise 
sanitaire que nous vivons présentement sont contraignantes. Pour la 
santé et la sécurité de tous, nous n’avons d’autres choix que d’être 
patients et de nous y conformer. Mais cela ne veut pas dire ne rien 

faire !

Allez jouer dehors !

Loisirs St-Didace aimerait vous rappeler qu’il est permis de prendre des marches tout en respectant 
les consignes de distanciation. Pour ce faire pourquoi ne pas profiter de l’un des plus beaux sen-
tiers qui se trouvent ici même chez nous, le Sentier pédestre Mont-Marcil.

Des raquettes pour tous
La belle neige des derniers jours vous offre l’opportunité de vous dégourdir les jambes et de faire 
prendre l’air à vos jeunes. Pour ce faire, Loisirs St-Didace met gratuitement à votre disposition des 
raquettes pour tous. Pour les personnes intéressées à faire un emprunt, sachez que la municipalité 
nous offre son support et que vous pouvez vous les procurer directement en passant à leur bureau 
du lundi au jeudi. Vous devez obligatoirement réserver en téléphonant au 450 835-4184 p.8203. 

Seul on va plus vite, ensemble on va plus loin !
Loisir St-Didace est à la recherche de bénévoles pour les informer de l’état du sentier et signaler les 
bris (affiches, bancs, ponts) et toute obstruction (arbres tombés) dans le sentier. Soyez nos yeux 
et faites-nous parvenir des photos. Plus encore, si vous avez des idées pour rendre notre sentier 
plus convivial ou quelques heures de disponibilité, nous organisons à l’occasion des corvées pour 
l’entretien du sentier, réparation des ponts, installation des affiches. N’hésitez pas à communiquer 
avec nous, cela n’exige aucun engagement de votre part.

Pour de plus amples informations, vous pouvez communiquer avec les personnes suivantes :
 Lise Comtois :     Pierre Beaulieu : 
 450 835-7996    450 835-1739
 lisecomtois@hotmail.com  pbeaulieu9@gmail.com

Au plaisir de vous rencontrer sur le sentier du Mont-Marcil et d’échanger avec vous.                   
 N’oubliez pas « Seul on va plus vite, ensemble on va plus loin »

Pierre Beaulieu
Président, Loisirs St-Didace
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École Germain Caron

Chers lecteurs et chères lectrices,

Avant tout, nous tenons à vous souhaiter un beau début 
d’année 2021 : de la joie, de l’amour et surtout de la santé !!! 

Préparez-vous à lire une tonne d’informations parce que nous avons beaucoup appris suite à la 
conférence de M. Gabriel Boisjoly et de Mme Jacinthe Barbeau lors de l’après-midi du 11 décem-
bre. Ce sont deux personnes vraiment formidables qui ont accepté de nous parler, en visiocon-
férence, de leur voyage en Antarctique vécu en janvier 2019. Pendant leur périple, ils ont aussi été 
accompagnés de scientifiques, de spécialistes et d’autres touristes. Pendant toute la présentation, 
ils nous ont montré des vidéos et de nombreuses photos de paysages et d’animaux qu’ils ont pu 
observer. C’était vraiment très intéressant !!!

Pour débuter ce magnifique voyage, ils ont tout d’abord laissé leur chienne, Stella, à un de leurs 
amis. Ils sont donc partis le 29 décembre 2018 de St-Didace vers l’aéroport de Montréal.   Ils ont 
tout d’abord eu un vol de 8 heures vers Buenos Aires, en Argentine. Ensuite, ils ont atterri dans la 
ville située le plus au sud de l’Amérique du Sud : Ushuaia. Par la suite, ils ont embarqué sur un très 
gros bateau. Pendant les deux jours de bateau en direction de l’Antarctique, ils sont passés par le 
passage de Drake. C’est en fait un large bras de mer qui sépare l’Antarctique de l’extrémité sud.. 
Ce passage a été nommé ainsi parce que c’est l’endroit où l’océan Pacifique, l’océan Atlantique 
et l’océan Austral se croisent. Lors de leur passage, il y avait beaucoup de vagues. Elles étaient 
très intenses. Quand ils sont finalement arrivés en Antarctique, ils avaient les larmes aux yeux. 
Ils étaient tellement émus quand ils ont réalisé qu’ils se trouvaient au « bout du monde ». Ils se 
rappellent que tout était sombre et silencieux. Ils n’entendaient que des bruits sourds… peut-être 
les glaces qui craquaient. Ils étaient enfin entourés d’immenses glaciers !!! Ils ont tout d’abord 
débarqué du gros bateau puis ils ont ensuite embarqué à bord d’un zodiac pour se rendre jusqu’à 
la rive. Sur cette rive, il y avait beaucoup d’espace pour observer des manchots et des éléphants de 
mer. Ce qui était étonnant, c’est que ça sentait très mauvais. En fait, ça sentait le « caca » à cause 
de l’énorme quantité d’excréments qui se trouvait sur la rive. Étonnement, ils n’ont pas eu froid. 
Il faut dire qu’ils étaient très chaudement habillés. Ils ont dû y aller pendant l’été de l’hémisphère 
sud, car en hiver, en Antarctique, tout est gelé !! Ils ont pu observer des loups de mer. Ils avaient 
des centaines de manchots sur les glaciers. Les manchots n’étaient pas du tout craintifs. Ils ont 
donc pu s’en approcher tout près. Il faut dire qu’en Antarctique, on retrouve la plus grosse colonie 
de manchots du monde entier !!! 

Comme ils étaient accompagnés de scientifiques et de spécialistes, Jacinthe nous a confié qu’elle 
a été la personne à bord qui leur a posé le plus de questions. Au cours de leur séjour, ils ont eu la 
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chance d’observer plusieurs baleines à bosse et des orques. Pour nous aider à imaginer la grosseur 
des icebergs, ils nous ont dit que, parmi les glaciers que nous avons vus sur les photos, certains 
pouvaient avoir la taille de vingt « Rocher Percé » empilés les uns sur les autres. Tout autour, il y 
avait de nombreux icebergs qui flottaient. Ils sont aussi pris le temps de nous expliquer que les 
nuits étaient très courtes en Antarctique pendant l’été. Il fait complètement noir seulement pen-
dant deux heures. Aussi, il n’y a aucun arbre. On peut y observer seulement du lichen qui offre un 
peu de verdure dans les paysages de l’Antarctique. Pendant leur séjour, ils ont remarqué que les 
manchots ont l’habitude d’attendre que d’autres manchots sautent à l’eau avant de se décider à 
sauter à leur tour. Ils font ça quand il y a des prédateurs. Aussi, nos grands explorateurs ont été 
témoins d’un événement assez rare lors de leur passage… Ils ont vu un énorme morceau de glace 
se détacher d’un iceberg. C’est, à la fois, un événement malheureux parce que cela prouve que 
le réchauffement climatique cause bien des dommages sur la planète... Merci de m’avoir lue ! 
J’espère que vous avez aimé !

Abygael Lefrançois vice-première ministre (5e année)

Bonjour chers lecteurs et lectrices du merveilleux village de St-Didace !  

Aujourd’hui, nous allons vous parler d’un des nombreux événements festifs qui ont eu lieu lors 
de la semaine du 16 décembre. Il faut dire que tous les élèves attendaient ce moment avec im-
patience. Pour souligner le début des vacances de Noël, tous les élèves de l’école étaient invités 
à fabriquer un chapeau à la maison. Avant de commencer, nous voudrions remercier nos ensei-
gnantes d’avoir pris le temps d’organiser toutes ces belles d’activités tout au long de cette se-
maine. On vous dit tous et toutes un gros merci !   

Passons au sujet principal, le mardi 15 décembre dernier, un concours de chapeaux a été organisé. 
Il faut dire que tous les chapeaux étaient magnifiques, rigolos et originaux. 
Même nos enseignantes ont été très créatives et elles ont arboré leur joli 
chapeau lors de la journée du concours.  

Le matin du 15 décembre, tous les élèves sont donc arrivés à l’école avec 
leur chapeau tout décoré. En rentrant, chacun des élèves portait son cha-
peau. On pouvait croire que nous assistions à un défilé de mode version 
chapeaux. À l’heure du dîner, avant de descendre dans le gymnase, notre nouvelle secrétaire, 
Mme Linda Santerre, a accepté d’être la juge pour l’événement.   Après avoir admiré tous les 
chapeaux, elle a pu déterminer un gagnant dans chacune des classes. Voici la liste des gagnants. 
                                                                                                                            
Dans la classe de 1re et 2e année : Nathan Beaudoin
Dans la classe de 3e et 4e année : Nolan Allard
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Dans la classe de 5e et 6e année : Frédérique Duguay

Ces 3 élèves très créatifs ont reçu un certificat cadeau d’une valeur de 
25 $ chez Lefrançois Sports. Ce certificat a pu leur servir pour s’acheter 
une tuque ou une paire de mitaines. Il faut dire que c’est très pratique 
en hiver) ! Ce concours a donc créé une très belle ambiance puisque la 
journée était très agréable et bien colorée !!!

Merci de nous avoir lus ! Continuez à porter le masque et à garder vos 
distances, car on a bien hâte que ça cesse. Gardez le moral et contin-
uez de sourire aux gens, car l’amour et la gentillesse ne seront surtout 
pas perdus.

Frédérique Duguay, ministre de la Culture (5e année) Jasmine Drouin, ministre de 
l’Environnement (5e année)

Bonjour chers citoyens de St-Didace,

Le mardi le 12 décembre 2020, tous les élèves de la classe de 5e/6e année ont été invités à parti-
ciper à un merveilleux projet d’écriture. Nous avons tous prétendu être des petits lutins du père 
Noël. La semaine précédente, Mme Mélanie, l’enseignante de 1re et 2e année, avait demandé à ses 
élèves d’écrire une très belle lettre au le père Noël.

En catimini, Mme Mélanie est venue nous remettre leurs lettres. On pouvait y lire toutes leurs 
belles promesses d’enfant sage… et surtout tous leurs souhaits de cadeaux.   

Dans la lettre que nous devions écrire, nous devions tout d’abord nous présenter en indiquant, en-
tre autres, notre âge, nos caractéristiques physiques et nos amis. Ensuite, il fallait parler de notre 
« rôle » au Royaume du père Noël. Finalement, comme nous avions eu des informations secrètes 
de la part de leurs parents, nous pouvions plus facilement leur faire croire que nous pouvions les 
observer à partir de la boule de cristal du père Noël.  

Je vais maintenant vous donner les noms de tous nos lutins. Le mien s’appelait Foufou. Celui 
d’Abigaïl et d’Étienne Drouin s’appelait Molly. Celui de Jasmine et de Frédérique s’appelait Candy. 
Celui d’Étienne St-Vincent et de Jérémi s’appelait Blizzard. Celui d’Émyann et de Méliane s’appelait 
Mira. Celui de Galia et Nimue s’appelait Lollipop et, pour finir, celui d’Abygael s’appelait Nana.   

Inutile de dire que nous étions tous très motivés à réaliser ce projet parce que c’était trop amus-
ant. Aussi, il fallait rester très discret parce qu’il ne fallait pas que les élèves de la classe de Mme 
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Mélanie nous entendent. Il ne fallait surtout pas qu’ils apprennent notre secret !!! Aussi, cette 
année, le défi était encore plus grand à cause de la fameuse Covid 19 parce que nous ne pouvions 
pas leur lire en personne. Nous avons donc eu l’idée d’utiliser une nouvelle façon de faire.   Nous 
avons donc eu l’idée d’utiliser les ordinateurs Chromebook pour organiser des visioconférences 
avec eux pour que nous puissions leur lire nos fameuses lettres. Quand les élèves étaient dehors 
pour la récréation, nous sommes donc restés à l’intérieur. Nous avons ensuite installé un ordi-
nateur Chromebook pour chacun des élèves afin d’établir une communication avec eux pendant 
que nous étions assis dans notre classe. Aussi, Mme Édith a eu l’idée de mettre les lettres dans 
le congélateur pour faire croire que les lettres arrivaient directement du Pôle Nord. À leur retour 
en classe, il y avait donc notre lettre « glacée » qui les attendait. Comme le Chromebook était 
placé tout près, ils ont pu nous voir apparaître dans l’écran quelques secondes après. Nous nous 
sommes donc installés confortablement loin des uns des autres pour qu’ils puissent bien nous 
entendre. Nous avons ensuite commencé à leur lire leur lettre. Leurs yeux s’illuminaient tout au 
long de la lecture. C’était vraiment un moment magique… pour qu’ils ne se doutent pas que c’est 
nous qui avions écrit la lettre, nous leur avions demandé de tenir la lettre devant l’écran et nous 
faisions semblant de lire à travers l’écran… En fait, Mme Édith nous avait imprimé une copie de la 
lettre… Même si nous regardions notre feuille de temps en temps, je crois qu’ils n’ont rien « vu ». 
Ils étaient tellement heureux de recevoir une lettre personnalisée…
MERCI BEAUCOUP DE M’AVOIR LUE 

 Mahély Bowen (5e année)

Bonjour chers concitoyens de St-Didace. Aujourd’hui, nous allons vous parler du « parkour » que 
Mme Gabrielle a organisé pour nous. Notre enseignante d’éducation physique nous avait préparé 
tout un parcours. En gros, pendant tous nos cours d’éducation physique, nous nous pratiquions à 
franchir le parcours le plus rapidement possible. 

Donc, commençons bien sûr par le commencement ! Déjà le parkour est une discipline qui prend 
de l’agilité et de la force… Il y a des parcours plus simple qui ne nécessitent pas beaucoup d’efforts 
physiques, mais cela est tout de même demandant pour nos muscles ! Le nôtre était de difficulté 
moyenne parce que tu pouvais adapter les mouvements à ta capacité. Par exemple, c’était possible 
de le faire à l’obstacle du trampoline muni d’un matelas bleu. Donc, nous pouvions faire des petits 
sauts de base ou encore des sauts « saltos avant ». Ces derniers sont pas mal plus exigeants… On 
le sait après le saut quand on a autant mal aux jambes !!! Il faut dire que le saut « salto avant » est 
un peu comme une culbute, mais dans les airs.   En gros, tu dois prendre le plus grand élan pos-
sible avant de sauter tout en te penchant vers l’avant pour tourbillonner sur toi-même. N’oubliez 
pas que toutes ces prouesses se passent dans les airs et tu dois ensuite atterrir sur tes deux pieds !

Ce sont nous, élèves de la classe de 5e et 6e année, qui nous sommes occupés de sélectionner le 
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matériel puis nous l’avons ensuite installé ! Voilà le matériel que nous avons utilisé ! Nous avons 
utilisé un cylindre coloré pour passer dessus ou dedans et encore nous pouvions faire autre chose 
comme faire un saut de 180 degrés ou un saut de 360 degrés. Ensuite, c’était le trampoline et 
le gros matelas bleu sur lequel on pouvait faire plusieurs mouvements comme de petites culb-
utes, des sauts « grand écart », « des saltos avant » ou peut-être, le plus commun, comme le « flip 
avant ». Le troisième obstacle, c’était les ballons planètes sur lesquels il fallait embarquer dessus 
et sauter en les gardant entre les pieds. Juste après les ballons, il y avait la poutre sur laquelle nous 
devions marcher en position debout ou encore ramper en dessous ou encore la traverser en posi-
tion assise. Ensuite, il y avait « un coussin fromage » sur lequel nous pouvions faire des culbutes 
et toutes sortes de mouvements. En fait, c’est un cousin qui ressemble à une pointe de fromage 
placé sur le côté. Il offre donc un plan incliné. Quand nous avions fini avec le « coussin from-
age », nous pouvions passer à la petite échelle en tissu qui était positionnée sur le sol où il fallait 
sauter dans les trous ! Pour continuer, il y avait des petites planchettes roulantes où l’on pouvait 
rouler et passer en dessous d’une table. Ensuite, il y avait un tunnel où l’on pouvait passer en des-
sous de toutes sortes de manières amusantes ! Après, il y avait un banc de bois à l’envers et on 
devait marcher dessus en faisant soit trois petits sauts, y aller de reculons ou encore sur le côté… 
Après avoir réussi l’épreuve de l’équilibre, c’était le temps de celle qui nécessitait de faire preuve 
d’agilité. Il y avait deux petites échelles où il fallait se faufiler entre les barreaux ! Ensuite, il y avait 
un genre de banc que l’on appelle un cheval. Nous devions sauter par-dessus. Nous pouvions faire 
le saut du chat et encore celui du voleur donc soit à une main ou avec les deux.  
Pour finir, mon amie et moi aimerions partager nos avis personnels avec vous !

Émyann : Moi j’ai bien aimé faire le parkour. Mais, ce que j’ai le plus aimé, c’était la partie du tram-
poline parce que j’ai déjà fait de la gymnastique. Aussi, j’en ai un chez moi et j’adore faire toutes 
sortes d’acrobaties sur ce dernier. Moi j’aimais y faire un saut « salto avant » avec les mains et 
j’atterrissais assise. Je suis convaincue que plusieurs élèves de notre classe ont adoré le trampoline 
pour y faire toutes sortes de mouvements. 

Nimue : Personnellement, j’ai vraiment adoré la partie du trampoline parce que j’adore faire de 
la gymnastique. Disons que cela me manquait vraiment puisque tout est fermé depuis plusieurs 
mois. J’ai donc adoré faire des sauts « salto avant » sans les mains et sentir toute l’énergie en re-
tombant sur mes pieds. Je suis certaine que je ne suis pas la seule qui adore faire ce genre de sauts 
puisque plusieurs d’entre nous ont passé beaucoup de temps à en faire ! Inutile de dire à quel 
point j’ai adoré cette activité. J’espère pouvoir en refaire bientôt ! Je vous souhaite une superbe 
journée !

De Nimue Villeneuve (6e année) et Émyann Michaud (6e année)   
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Bonjour, chers citoyens de Saint-Didace. Aujourd’hui je vais vous parler de mon projet personnel. 
En fait, le 17 décembre dernier, tous les élèves sont partis à la maison deux jours plus tôt que 
prévu. Nous devions donc faire des apprentissages à distance. Donc, notre enseignante, Mme 
Édith a eu l’idée de nous proposer de réaliser un projet de menuiserie ou encore un projet de 
couture. Après avoir aperçu un cardinal (mâle) à partir d’une fenêtre de notre classe, plusieurs ont 
eu l’idée de fabriquer des cabanes et des mangeoires d’oiseaux. Un élève a décidé de fabriquer 
un « meuble tiroir » pour y déposer le courrier échangé entre les élèves. D’autres ont cousu des 
« chouchous » pour les cheveux. Deux élèves ont choisi de fabriquer des signets pour la lecture. 
Pour ma part, j’ai décidé de faire une peluche en forme de léopard tandis qu’une de mes amies a 
fabriqué une peluche en forme de serpent. Pour réaliser tous ces merveilleux projets, des parents 
impliqués, généreux et très gentils, ont accepté de faire les achats de tout ce dont nous avions be-
soin. Nancy, une maman d’élèves, s’est donc rendue chez tissus Matha à St-Jean de Matha pour y 
trouver tout le matériel dont nous allions avoir besoin. Aussi, Dany et Maxime, des papas d’élèves, 
se sont rendus chez Rona à St-Gabriel pour acheter tous les matériaux de construction nécessaires 
à la réalisation des projets de menuiserie. Pour y arriver, nous avons dû travailler très fort. Tout 
d’abord, nous avons dû préparer des plans, identifier le matériel à acheter et faire les calculs pour 
connaître le total des dépenses tout en n’oubliant pas le calcul des taxes. On peut dire que j’ai 
beaucoup appris à travers ce projet. J’avoue que je croyais que ça allait être beaucoup plus facile 
de fabriquer une peluche, mais je me suis carrément trompée. Il y a vraiment beaucoup d’étapes 
à faire. Tout d’abord, il fallait découper dans un tissu. Le mien n’était pas si facile à découper. Cela 
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m’a pris un peu de temps pour trouver de bons ciseaux pour cette sorte de tissu. Après, j’ai dû 
apprendre à coudre avec une machine à coudre. Comme il fallait suivre les courbes de la peluche 
avec la machine, j’ai trouvé que c’était plutôt difficile. À la fois, je trouvais que c’était très amus-
ant. C’était la première fois que j’utilisais une machine à coudre. J’ai aussi appris qu’il faut laisser 
une ouverture pour le rembourrer avant de tout coudre. Une fois l’ouverture cousue, j’ai assemblé 
la tête avec le corps à la main. Pour y arriver, j’’ai eu de l’aide de ma mère, car je n’étais pas très 
habile. Une fois la peluche terminée, j’étais très fière de moi !!

Méliane Villeneuve (5e année)

Bonjour à tous, 
Cette année, à cause de la Covid, l’école a été fermée deux jours plutôt que prévu. Alors, Mme 
Édith, notre enseignante, nous a donc proposé de créer un projet personnel qui nous permettrait 
de réaliser des apprentissages en mathématiques, même de la maison.   

Pour commencer, chacun de nous devait trouver tout le matériel dont nous avions besoin à l’aide 
des sites d’achats en ligne. Il fallait ensuite noter tous les prix !!! Maintenant, tentez de deviner 
mon projet si j’ai eu besoin de petits yeux de plastique, du fil à coudre, une machine à coudre, 
du tissu et un peu de rembourrage. AVEZ-VOUS DEVINÉ ??? Eh oui !! J’ai fabriqué un toutou !!! 
Au début, l’animal que j’avais choisi était une pieuvre !! Par contre, je n’ai pas reçu le tissu que 
je souhaitais. La dame du magasin de tissus ne se sentait pas à l’aise de tailler le tissu puisque ce 
dernier était élastique. Elle m’a donc remis le tissu de la couleur souhaitée, mais pas du tout de 
la bonne taille. J’ai donc dû faire preuve de créativité à cause de la coupe du tissu qui était en fait 
une très longue bande de tissu plutôt étroite.   J’ai dû trouver une solution donc changer d’animal ! 
À la place j’ai fait… un serpent !!!! Cela me facilitait beaucoup la tâche !!! Je vais vous expliquer 
comment j’ai fait :

Premièrement, je devais coudre les deux couleurs ensemble c’est-à-dire le bout de tissu MAUVE 
et le bout de tissu VERT avec la machine à coudre de mon papa. Pour que le serpent n’ait pas de 
trou dès qu’on le retourne, j’ai fait une double couture ! Après avoir cousu le corps, j’ai découpé la 
forme de la queue avec un ciseau puis je l’ai retourné pour qu’on ne voie pas la couture ! Une fois 
tourné du bon côté, je l’ai rembourré par la bouche de la tête au pied.   Un peu plus tard, j’ai cousu 
la bouche avec du fil et une aiguille, car il y avait un trou !!!

OH !!! Et aussi, j’ai cousu la langue avec la bouche de mon serpent. Maintenant, il est rendu beau-
coup plus beau qu’avant !!! Et puis, j’oubliais que j’ai reçu de l’aide de mon papa pour coudre les 
yeux de mon animal, car je ne comprenais pas du tout comment le faire !!! Voilà tout !!!

Galia Geoffroy Cyr (5e année)
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Bonjour, chers lecteurs, nous allons vous parler aujourd’hui 
de notre projet d’observation d’oiseaux. Par une belle journée 
d’hiver, Mme Édith nous a proposé de nous inscrire à une ac-
tivité d’observation d’oiseaux. Le but était de nous permettre 
d’apprendre à mieux connaître les oiseaux qui nous entourent. 
C’était à la fois une activité de science participative. C’était donc 
un peu l’occasion de mettre les écrans de côté pour se connecter 
à la nature. Nous courrions également la chance de gagner des 
prix de participation en soumettant les données recueillies suite à 
nos observations à un organisme scientifique. Certains élèves de 
la classe ont eu la chance d’observer des mésanges à têtes noires, 
des geais bleus, des cardinaux et des sitelles. Plusieurs ont été 
gâtés puisqu’ils ont pu les observer de très près en profitant des 
quelques mangeoires installées dans leur cour. Attention, il est im-
portant de mentionner que de décider de nourrir des oiseaux pen-
dant l’hiver représente un engagement. Lorsque l’on nourrit les 
oiseaux pendant la saison hivernale, ils deviennent dépendants de 
nous donc il ne faut pas surtout pas s’arrêter pendant la période 
froide, car ils se seront habitués à fréquenter votre demeure pour y trouver leur nourriture.
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Huit points de service pour mieux vous 
servir !	 	 Un	 seul	 numéro	 :	
450 886-3843
www.desjardins.com
Centre de service Saint-Gabriel
20,	rue	Saint-Gabriel
Saint-Gabriel-de-Brandon
J0K 2N0
450 835-3428

On peut y voir la cabane d’oiseaux fabriquée par Abigaïl Lacroix-Meneust.

Lors de la sortie, il fallait noter tous les oiseaux que nous pouvions identi-
fier à la vue ou à l’oreille. Il fallait noter le nom des espèces dans un carnet 
ou sur la liste illustrée fournie par Mme Édith.

Si on observait un oiseau que nous ne reconnaissions pas, nous pouvions le 
dessiner ou encore le décrire selon sa couleur et sa grosseur, etc.). En revenant à la maison, nous 
pouvions l’identifier plus facilement.

À la fin du programme, nous avons reçu un rapport scientifique présentant les résultats de tous les 
participants (p. ex. les espèces les plus fréquentes et les plus rares). Notre ami, Nassym, a même 
remporté un abonnement d’un an au magazine QuébecOiseaux pour avoir participé à ce beau 
projet.

Abigail Lacroix Meneust, (5e année), Naylan Olivense (5e année), Nassym Olivense (6e année)
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Bonjour chers citoyens et citoyennes de St-Didace.

Nous avons l’honneur de vous dire que cette année, en tant que premier ministre de la classe, j’ai 
soumis une merveilleuse idée pour procéder à un achat. Il s’agit d’une batterie électronique. Une 
batterie électronique est un instrument de percussion sur lequel on frappe avec des baguettes. 
Tout d’abord, mon enseignante, Mme Édith, m’a proposé de trouver un projet que tout le monde 
aimerait. Alors, j’ai eu la merveilleuse idée de partager ma passion avec eux. J’adore jouer de la 
batterie. D’ailleurs, je suivais des cours avant la pandémie. Pour y arriver, j’ai consulté des sites où 
l’on vend ce type d’instruments de musique. J’ai ensuite calculé les taxes avec l’aide de mon ensei-
gnante. Heureusement, mon enseignant de musique nous a aidés à faire le bon choix parce que 
j’avais oublié quelques petits détails importants. Ensuite, j’ai moi-même téléphoné au magasin 
pour m’assurer que nous avions fait un bon choix. J’ai donc ensuite complété le bon de commande 
pour procéder à l’achat. Finalement, nous avons opté pour une batterie 
Yamaha du magasin Long & McQuade puisque nous souhaitions que la 
batterie soit de très bonne qualité.

Depuis longtemps, je rêve d’avoir une batterie à l’école. C’est finale-
ment pendant ma 6e année que ça se réalise. Au début du projet, je vou-
lais faire l’achat d’une batterie acoustique. Après réflexions, j’ai pensé 
qu’elle allait sans doute être un peu trop bruyante. Mais, comme tout a 
une solution, j’ai décidé d’acheter le même instrument, mais électron-
ique comme son nom le dit. Donc, on peut brancher des écouteurs, aug-
menter le son au besoin ou le diminuer. Nous pouvons aussi le mettre sur 
des haut-parleurs. C’est vraiment génial puisqu’avec toutes ces possibilités, il n’y a aucun moyen 
de déranger les autres classes. Nous avons choisi la marque Yamaha puisque je sais que c’est une 
bonne marque. J’en possède une moi-même et je suis convaincu que c’est de la bonne qualité. 
Aussi, vous pouvez dire à tout le monde qu’à St-Didace, on y retrouve une toute petite école, 
mais qu’elle est « remplie » de projets extraordinaires et d’enseignants extraordinaires également. 
Merci beaucoup d’avoir lu notre texte.

Étienne St-Vincent, batteur, instigateur du projet (6e année)
Jérémi Hubert (6e année)
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Des JPS EXTRA dans un contexte exceptionnel

En cette période excep-
tionnelle, afin de soute-

nir les jeunes, leur famille et tous les adultes qui gravi-
tent autour d’eux, le CREVALE déploie les JPS EXTRA, et 
ce, depuis le 18 janvier.  

Au menu, six semaines d’outils GRATUITS sur des thématiques déterminantes pour la réussite 
éducative :

Le bulletin
Comment parler du bulletin avec son enfant ? Quelle est la bonne approche à privilégier, que son 
enfant éprouve ou non des difficultés ?

L’engagement et la motivation
Comment discuter avec son enfant de ce qui le motive ? Quelles sont les stratégies à adopter par 
le jeune, sa famille, le milieu scolaire ?

La santé mentale et les saines habitudes de vie
Comment parler de santé mentale ? En quoi l’activité physique et l’alimentation peuvent-elles 
soutenir la réussite ?

La conciliation études-travail
Comment évaluer l’équilibre entre les études, le travail et les loisirs ? Comment faire pour que les 
études demeurent la priorité ?

Nos gestes, un + pour leur réussite
Parce qu’il suffit d’une simple étincelle pour rallumer la flamme, comment souligner les efforts et 
la persévérance des jeunes qui nous entourent ? 

La famille
Comment intégrer des activités simples et accessibles dans notre famille pour soutenir au quoti-
dien la réussite de nos enfants ?

Utilisez ces outils précieux, disponibles sur le site crevale.org, afin que tous les jeunes et adultes 
en formation développent leur plein potentiel !

Comité régional pour la valorisation de l’éducation (CREVALE)
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Info biblio mars 2021

Quoi de neuf à la bibliothèque!

Cher(e)s abonné(e)s,

Comme vous le savez, nous sommes toujours en zone rouge. Donc les règles à 
la bibliothèque ne changent pas, sauf une, importante, qui fait que dorénavant, 

les abonnés ont le droit de bouquiner sur les rayonnages et d’avoir accès aux livres. Bien entendu, 
tout cela en respectant les règles de distanciation. Selon notre superficie, nous pouvons accueillir 
quatre abonnés à la fois. Le port du couvre-visage est obligatoire en tout temps pour tous, y compris 
pour les enfants de 10 ans et plus. Désinfection des mains à l’entrée !

Malheureusement cela signifie aussi que nous ne pouvons toujours pas accueillir de groupes en 
bibliothèque, notamment nos groupes d’élèves dont nous nous ennuyons beaucoup. Leur énergie 
nous manque énormément. Heureusement, le dynamisme des enseignantes de notre école qui font 
le relais entre nos livres et les élèves compense un peu pour cette situation pandémique navrante.

Malgré tout, la bibliothèque conserve ses heures d’ouverture régulière, soit le jeudi, de 13 h à 16 h, 
et le dimanche, de 10 h à midi.

En ce moment, le Réseau CQLM auquel nous sommes 
affiliés, orchestre une campagne de promotion de la lec-
ture durant tout le mois de février. Cette campagne s’inti-
tule « Coup de cœur », faisant ici allusion à la Saint-Valen-
tin, vous l’aurez deviné avec la perspicacité qu’on vous 
connaît. Dans ce contexte, notre équipe a sélectionné 
pour vous un certain nombre d’ouvrages qui sont tombés 
sous leur charme. Nous vous invitons à venir faire votre 
propre sélection et à partager vos coups de cœur.

En terminant, j’ai le plaisir de vous informer que notre 
ami Yannick Rieu (et les Productions Yari), ce saxophoniste de jazz émérite, a remporté le Prix Opus 
du meilleur album jazz de l’année 2020 au Québec avec son disque MachiNations. Bravo à lui et à 
toute son équipe. Nous sommes fiers de lui.
Nous vous invitons à venir nous visiter. Ce sera un plaisir de vous servir et vous conseiller, s’il y a lieu.

Robert Roy, coordonnateur,
et toute l’équipe : Hélène, Christiane, Francine, Jacinthe, Aïxa, Isabelle
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Les Sentiers canins Maskinongé

Épilogue : 
Sid ou être un vieux chien

Au moment d’écrire ces lignes, au début du Nouvel An, Sid est toujours avec nous. Cependant le 
garçon a de plus en plus de difficulté à se lever, s’échappe régulièrement dans la maison, souvent 
endormi dans son coin du salon, au soleil, où il a élu domicile, petit paradis garni de coussins que 
je dois changer régulièrement, car ils sont souillés. 

Ce n’est pas sans me rappeler la grande similitude qu’existe entre notre vieillissement et celui des 
chiens. Le processus est sensiblement le même, moins d’énergie, moins de vitalité, atrophie de la 
masse musculaire, vessie et intestin mal contrôlés, perte de la vision ou de l’ouïe et parfois cas de 
douce démence.

C’est à cette époque de leur vie qu’ils ont le plus besoin de nous, de notre attention, de notre sur-
veillance. C’est sûr aussi qu’on peut les soulager, contrôler avec des médicaments, mais tout com-
me pour nous c’est un cheminement irréversible vers leur finalité ; où on doit les accompagner.

C’est difficile de prendre la décision douloureuse de les laisser aller, de nous en séparer, car ils 
représentent l’ami fidèle, le compagnon de tous les jours. De plus ils ne peuvent décrire la souf-
france qu’ils ressentent, mais à leur façon, ils savent nous dire quand c’est le temps de l’« Aure-
voir ».

Je ne regrette pas d’avoir retrouvé Sid, car encore, au moment des repas, le voir gourmand, heu-
reux et enjoué signale qu’il a encore goût à la vie, ou quand je lui ouvre la porte et chancelant il 
se dirige vers la sortie, il sort debout, sur ses pattes, le nez frémissant à renifler les mille odeurs 
que je ne peux que deviner, il est encore chien, ami, compagnon et partenaire de nos journées et 
de nos nuits.

Et quand le moment sera venu, je serai avec lui, sa dernière émotion sera celle d’une douce ca-
resse, il ne sera pas seul.  

« Les vieux chiens ne se cachent pas pour 
mourir. »

Yves Lahaie
Votre contrôleur canin 
514 885-8221
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Je

t 'écoute.

UNE INTERVENANTE EST DISPONIBLE

Le centre de femmes Avec des Elles est situé sur

la rue Marcel, à Saint-Gabriel.  

Donnez-nous un coup de fil avant de venir.

Nous sommes là pour vous.

450 835-3393

Obtenez 
une bourse 
d’études

Soumettez votre candidature  
entre le 1er et le 31 mars
Un coup de pouce pour vos études, profitez-en !

desjardins.com/bourses
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Méli-Mélo
Dates à retenir en mars 2021 

• Les lundis 1er, 15 et 29 mars : bacs de déchets
• Les mercredis 3, 17 et 31 mars : bacs recyclage
• Les dimanches messe du mois de février 2021, p. 3
• Info-Biblio, p. 16
• Séances du conseil : la séance se fera à huis clos et aussi via conférence téléphonique si 

possible

Le 15 mars 2021 : date de tombée pour 
le prochain journal. 

Faites	 parvenir	 vos	 articles	 ou	 petites	
annonces à journal@saint-didace.com ou 
au	bureau	de	la	municipalité	́à	la	mairie	
au	380	rue	Principale.	

P O U R  V É R I F I E R  L ' A V E R T I S S E U R ,  J E  D O I S

A P P U Y E R  Q U E L Q U E S  S E C O N D E S  S U R  L E

B O U T O N  T E S T  J U S Q U ' A U  S I G N A L  S O N O R E .    

Service de Sécurité Incendie 
MRC de D'Autray
Division prévention
www.mrcautray.qc.ca

CHANGEMENT D'HEURE
CHANGEMENT DE PILE

Tél: (450) 836-7007 poste 2510

550, rue De Montcalm
Berthierville (Québec) J0K 1A0

F U M É E  -  M O N O X Y D E  D E  C A R B O N E

DANS LA NUIT DU 13 AU 14 MARS PROCHAIN, JE
CHANGE L'HEURE ET JE VÉRIFIE LES AVERTISSEURS

J ' U T I L I S E  U N E  P I L E  D E  B O N N E  Q U A L I T É  E T  J E

N ' U T I L I S E  J A M A I S  D E  P I L E  R E C H A R G E A B L E .

L E S  A V E R T I S S E U R S  D E  F U M É E  S O N T

F O N C T I O N N E L S  À  C H A Q U E  É T A G E

( S O U S - S O L  I N C L U S ) .

J E  N ' O U B L I E  P A S  D E  V É R I F I E R  L A  D A T E  S U R

L ' A V E R T I S S E U R  D E  F U M É E  Q U I  D O I T  Ê T R E

R E M P L A C É   S ' I L  A  P L U S  D E  D I X  ( 1 0 )  A N S .

P O U R  P L U S  D ' I N F O R M A T I O N S :


